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Apree leur accession a 1'independance, les Pays en voie de developpement 
avaient besoin de former sur leur territoire des cadres de la nation dans 
tous les domaines. Les structures d•encadrement et de formation etant 
inexistantes ou peu developp^es, la creation d'Bcoles Specialisees ou 
dfUnivesitds dtait une priorite, en correlation avec les problemes sp^-
cifiques. L'lniversite avait pour tfiche de former les futurs responeables 
du pays. 

Or la bibliotheque joue un role primordial dans le developpement de 1'Uni-
versite. Son organisatton, son fonctionnement doivent donc repondre aux 
besoins actuels et futurs des Etudiants, enseignants et rechercheurs» 

En effet 1'Instruction ministeiielle frangaise du 4 mai 1878, completee 
par la circulaire du 23 aout 1879 de Jules Perry, ne dit-elle pas que 
"la bibliothfeque Universitaire est au premie2p chef un des services communs 
par lesquels doivent se rapprocher et s'unir les facultes d'un meme centre". 
La bibliotheque universitaire meme quant elle a cfes sections di.stifi.ctes est 
une, sauf certains cas tout a fait exceptionnels. 

Elle n'est pas moins faite pour les Etudiants que pour les professeurs, elle 
doit etre reglementee et administrde exclusivement en vue du progres des 
etudes". 

Les problfemes de la documentation qu| se posent avec acuiti a 1'Universitd 
Uationale du Bdnin, nous invitent a faire une dtude critique de la biblio-
theque (a laquelle nous travaillons depuis quelques annees) de maniere a 
proposer une restructuration permettant de mettre a la disposition des uti-
lisateurs toute la documentation disponible et a accroitre sensiblement 
celle-ci. 

universitalre 
L'Universitd dispose d?une bibliotheque^entrale (BUC) et d'un certain nom-
bre d'unit£s documentaires h Jjarf^fctuation. admizriLstrative actuelle d savoir 

- 1'absence de texte organique de la BUC 

— la Reforme de 1'Enseignement en Rdpublique Populaire du Benin intervenue 
en 1975 



nous donne la conviction qu'il faut assez vite se pencher sur le probleme. 

Ce sujet nous paraft utile car 1'Universite, pour bien remplir ses missions 
d'tinseignement et de recherche a besoin d'opter pour une politique documen-
taire qui lui pemiette d'utiliser efficacement le peu de moyen dont elle 
dispose tout en reconnaissant a ees entit^s leur specificite. 

La Bibliotheque Universitaire actuelle telle qu'elle fonctionne permet-elle 
aux etudiants, professeurs et chercheurs d'avoir acces a toutes les ressour— 
ces documentaires ? La reponse a cette question importante et les solutions 
que nous esquisserons permettront d'eviter au plus tot de copier servile-
ment les methodes de gestion et les structures des bibliothfeques universi-
taires frangaises qui ne sont pas toujours adapt^s aux r^alitds de 1'ensei-
gneraent dans les Pays en voie de diveloppement en gdneral, en Republique 
Populaire du Benin en particulier. 

Nous n1avons pas la pretention de resoudre a nous seule les problemes 
cruciaux de la documentation universitaire au B&nin. Ce mimoire essaie de 
cerner quelques problemes relatifs a 1'acquisition et la gestion des docu-
ments, sans perdre de true le nombre et le niveau de qualification des per— 
sonnels. Nous proposerons quelques voies et moyens pour ameliorer les services 
fournis aux utilisateurs malgre le peu de ressources financieres dont dispose 
l*Universiti face 1'explosion dooumentaire mondiale. 

Nous utiliserons le nom "Dahomey" quand nous parlerons de la periode 
d'avant 1975« En effet, la Republique du Dahomey a pris la ddnomination 
de Republique Populaire du Benin le 30 novembre 1975. 

L'objectif poursuivi etant ainsi clairement d&fini, le mdmoire s'articulera 
en deux parties s 

- Premiere partie : cr^ation, ddveloppement et situation actuelle de la 
documenta^ion universitaire au B^nin, 

- Deuxieme partie : Perspectives d1avenir de la documentation uriversitaire. 
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PRMIERE PARTIE s APERCU HISTORIQUE ET EVOLUTION DE LA BIBIOTHEQUE 
UHIVERSITAIRE 

Nous ne saurions etudier la bibliotheque sans parler de l'Universite 
qui conditionne son existence mSme. 

Crede dans les circonstances que 1•historique nous peimet de connaftre 
la bibliotheque est une institution qui n'a pas une existence juridique 
3usqu*a ce jour. Mais elle se d^veloppe au rythme de 1 'Universiti. C'est 
pourquoi nous essayerors de saisir sa structure et son fonctionnement sur 
deux periodes marquees par les annees 1965 et 1970. 

CHAPITRE I - LA BIBLIOTHEQUE UNIVERSITAIRE DE 1965 A 1970 

La Bibliotheque a subi des modifications au fur et a mesure de la transfor 
mation de 1'Universite, dictee par 1'ivolution de la situation politiqu® 
au Benin et au Togo. 

Section I - Historique 

Le 24 avril 1961 a et£ signe un aocord de coopiration en matiere d'EBsei-
gnement Superieur entre la Republique du Dahomey et la Rdpublique Prangaise" 
Cet apcord a abouti le 27 novembre 1962 h la creation de la Propedeutique 
litteraire a Porto-Novo la capitale du Dahomey. 

Mais pour eviter une charge trop on^reuse que constituent 1'entretien et 
le developpement d'xme universitd que voulait avoir chacun des deux "petits 
Etats" voisins que sont la Rgpublique Togolaise et la Ripublique du 
Dahomey, des accords de cooperation culturelle entre les gouvernements 
frangais , togolais et dahomien ont conduit le 14 juillet 1965 a la crda-
tion de 1'Institut d'Enseignement Supirieur du Benin (IESB) commun au Togo 
et au Dahomey, avec transfert des eStudes littdraires a Lome, capitale du 
Togo, et demarrage des dtudes scientifiques a Porto Novo. 

Lome et Porto-Novo qui sont distantes l'une de 1'autre de 180 km recevaient 
r^ciproquement les etudiants ressortis des deux Etats, interess^s par les 
enseignements dispensds par ces deux "Ecoles" quiP constituent 1*1, E S B 
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Les "Bcoles" ainsi crides^ont besoin d'une bibliotheque qui aidera 1'IESB 
k atteindre ses objectifs, c'est-a-dire servir d'appui a tous les cours 
iinscrits au programme et it tous lss travaux de reeherche, mais aussi pour 

X/K 
offrir une ample documenSoB, sur les grands sujets. Aussi, Lome s*est-elle 
dotde de la section Lettres et Porto-Novo, de la section Science d'une 
bibliotheque commune. Mais etant donne que s^eul, le Dahomey nous intdresse 
ici, nous ne parlerons donc que de la section Science de ladite biblio-

theque. 

L'"Ecole" des Sciences 8'est ddveloppeeen creant progressivement la section 
physique, la section biologie vegetale, la section geologie, la section 

mathimatique, la section chimie. 

La bibliotheque a suivi l'dvolution des sections d'enseignement et s'est 
donc enrichie des collections correspondant a toutes les disciplines. 

Mais comment la bibliotheque s'est-elle insdrie dans l,MEcole" ? 

Section II - Locaux^_Personnelj_ Collections 

Le batiment de la bibliotheque devrait etre congu en fonction de ses 
activites presents mais de maniere a pouvoir s'adapter a l'6volution 
de ses services. Le personnel doit Stre capable de traiter des documents 
et les mettre & la disposition des utilisateurs. 

1) Les loeaux 

La biblioth&que occupe des locaux provisoires. Ce sotefe deux salles d'une 
ic&btXjL # z superficiefde 150 m2. Ces locaux non fonctionnels ont ete amenages de 

mani&re a contenir quelques mfetres lindaires de rayonnage^ un fichier. 

2) Le Personnel 

II est compose : 

- de deux instituteurs, ddtaches k 1'Ecole des Sciences dont l^un^apr&s 
une formation acceliree en biblioth^conomie est devenu le responsable 
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- d'un agent de service 
- de deux dactylographes 

Ce personnel se repartit le travail depuis le traitement des livres 
0usqu'au prSt. 

3) Les collections 

La bibliotheque a pour mission essentielle de faire en sorte que enseignats 
et ^tudiants puissent avoir a leur disposition les manuels et ouvrages dont 
ils oat besoin ; aucune librairie universitaire n'existant sur le territoi-
re dahom^en. 

Les acquisitions sont decid^es et assurees par le directeur de 1'Ecole des 
Sciences. 

Les enseignants qui etaient alors tous des assistants techniques frangais 
voulaient avoir a leur disposition et a proximiti tous les ouvrages dont 
ils avaient besoin pour leurs cours. Une partie des acquisitions etait alors 
deposee dans les laboratoires et le reste k la bibliotheque pour les 
dtudiants. 

Mais la disparition d'unV nombre des ouvrages en depot dans les laboratoires 
a amene le responsable de la bibliotheque a exiger que ces ces d^pots 
soient desoimais traites a la bibliotheque et soumis au recollement a la 
fin de 1'annde, au m§me titre que les ouvrages de la bibliotheque. 

Les periodiques etaient presque inexistants, se resumant & 5 titres mineurs 
que la bibliotheque recevait a titre gratuit. 

Mais l^volution de l»enseignement superieur prdoccupait les intellectuels 
nationaux et les autorites publiques comme ©n temoignent plusieurs faits 
marquent son histoire. 

- Cr^ation d'une Commission Nationale pour la promotion de 1'Universite au 
Dahomey en mai 1968 ; 

- Premiere Mission UNESCO chargee d'etudier la crdation et le developpement 
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des Instituts d'Enseignement Superieur Universitaire au Dahomey en 
Novembre 1968 $ 

- Novembre 1969, Mission Frangaise pour 1'organisation et le developpement 
Se 1'Enseignement Universitaire au Dahomey. 

- D^cembre 1969, Premiere Mission Canadienne pour la criation de 1'Universiti. 

Et les 8 et 9 juillet 1970, se reunit la derniere Commission Mixte tripar-
tiste Franco-daho-togolaise & Paris ayant abouti & la s^paration de 1'IESB 
en deux universites nationales, celle du Togo et celle du Dahomey. 
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CHAPITRE II i EVOLUTIOH DE LA BIBLIOTHEQUE UHIVERSITAIRE DEPUIS 1970 

L'Institut de 1'Enseignement Superieur du Benin a fonctionnd jusqu'en 1970. 
En effet par Ddcret n870/217/CP/MElf du 21/08/1970, le gouvemement cr^e sou— 
verainement 1'Universite du Dahomey. 

L'Universit^ devenant dahom^enne, se separait du Togo donc, d'un certain 
modele qui ^tait franco-daho-togolais. Ceci entrainait par voie de consS-
quence les mSmes transformations au niveau de la bibliotheque. 

Section I - La nouvelle structure 

La creation de 1'Universite du Dahomey a donnd lieu a de nouvelles struc-
tures. 

L1"Ecole des Sciences" a pris la d^nomination de departement des Sciences 
et Techniques de 1*Universitd du Dahomey. II est maintenu dans le meme 
batiment a Porto-Novo. 

D'autres departements d'enseignement sont progressivement crees : 

- Departement des Sciences Juridiques et Economiques 
- D^partement des Lettres 
- Departement des Etudes Medicales 
- Departement des Sciences agronomiques 

Tous installes dans la ville de Cotonou a 30 km de Porto-Novo. Le premier 
Recteur nomme le 28 aout 1970 venait d'integrer a Cotonou les batiments cons-
truits a cet effet. 

Alors que le Togo herite du fonds de la bibliotheque de 1'ancienne "Ecole 
des Lettres", le Dahomey garde le fonds de l'ex-"Ecole des Sciences". 

La bibliothfeque qui doit desservir tous les ddpartements nouvellement 
crees, se monte progressivement et occupe deux salles d'environ 160 Km2 
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sous le batiment qui abrite le Rectorat. 

Mais 1'accroissement des collections n'est gufeice encourageant. La situation 
devie/)t d'autant plus grave que le nombre des etudiants ne cesse d'augmenter. 

Section II - La Bibliotheque Universitaire de 1975 & ce .jour 

Les differents locaux occupes successivement par les d^partements d'Ensei-
gnement etaient provisoires. Le domaine universitaire m§me s'etend sur plus 
de 1500 Ha a 1'entrle de la ville d'Abomey Calavi (voir asnexe 3) a 15 km 
de Cotonou ou sont erig^s les batiments devant abriter definitivement l'Uni-
versitd Nationale du Benin (UHB). 

Le bStiment destinde a la billiotheque a et£ occupd en juillet 1975. 

1) De la bibliotheque universitaire (BU) h. la bibliothfeque universitaire 
centrale (BUC) 

La biblioth&que universitaire a ete transf^ree dans le batiment construit 
a cet effet & la rentrie universitaire 1975-76. Toutes ses collections s'y 
trouvent reunies, a 1'exception de celles desservant le departement des 
itudes medicales. Le Rectorat a du, avec tous ses services demenager a nou-
veau pour ses batiments ddfinitft^sur le campus universitaire d'Abomey-Calavi. 
II laisse au d^partement des etuues medicales les locaux du centre universi-
taire de Cotonou car ils ont 1'avantage d'etre constmits a proximitd du 
Centre Kational Hospitalier Universitaire. 

Le Campus universitaire d'Abomey-Calavi devient ainsi le plus grand parce que 
regroupant tous les autreS dSpartements d'enseignment, tous les services 
communs , la plus grande partie des rSsidences universitaires et par conse-
quent, le plus grand nombre d'etudiants. 

L'Universitaire Nationale du Benin compte deux autres campus a Porto-Novo 
et a Cotonou quoique les residences a Cotonou, ne se. situent pas sur le 

/ 
mSme p^imdtre que les centres d'enseignement. En effet, la rdforme de 
1'enseignement, intervenue en Republique Populaire du Benin en 1975, a connu 
son application au niveau de 1'Universit^ a partir de 1979'avec 1•installation 
progr@ssive de : 
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- l'Ecole Normale Supdrieure (ENS) a Porto-Novo 

- L'Institut National d'Economie (INE) h Cotonou 

- i,i Institut National des Sciences Juridiques et Adminiatratives (INSJA) 

aur le campus d1Abomey-Calavi. 

Ces unitds de formation professioiraaliis^es par opposition aux unites de 
formation ttraditionnelle que sont des ddpartements devenus Eacultes, creent 

a leur tour leur bibliotheque. 

La bibliothfeque universitaire installie dans 1'enceinte de l'UNB c'est-a-dire 
aur le campus d'Abomey-Calavi est devenue centrale. C'etait le seul centre 
r£el de documentation. Elle centralise les collections desservant toutes 
les facultes et elle est accessible a tout enseignamt et etudiant. Le terme 
central a 6 rajoutd par usage verbal et adoptd par les autoritds universi-
taires, face aux autres biblioth&ques sans qu'aucun texte organique officiel 
n'entirine la ddnomination Bibliotheque Umiversitaire Centrale (BUC). 

La BUC demeuree longtemps appendice du Rectorat est devenue une unitd de 
service commun de 1'Universite. En 1'absence de texte organique, la note de 
service du Recteur UNB/ 79/156/CR/R du 20 fevrier 1979 contenant un organi-
gramme vient reglementer son organisation administrative. 

A - Administration de la BUC 

La BUC dispose : 

- d'un Comite de Direction 
- d'un directeur 
- de 4 services administratifs et techniques 

18 Le Comit^ de Direction 

A l'instar de tout service administratif en Republique Populaire de Bdnin, 
la BUC dispose d'un Comite Directeur. 
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Le Comit^ de Direction est 1'organe supdrieur de gestion d^mocratique de 
la bibliotheque universitaire centrale. II comprend : 

- Ii® Directeur, Prdsident 
- Le Secretaire administratif 
- Les Chefs des 4 services 
- Le premier Responsable du Comit^ de Defenses de la Revolution (CDR) ifc 
- Le Representant du syndicat du Personnel non enseignant de 1'Universite. 

Les deux derniers membres ont en principe un mandat de deux ans. Mais depuis 
1'existence de 1'Institution, ils n'ont dte renouveles qu'une fois. 

28 Le Directeur 

II est nomme en Conseil des Ministreg sur proposition du Ministre de 1'Ensei-
gnement et de la Recherche Scientifique. 

II est responsable de la bibliotheque. II est charge de conna£tre de tous 
les problemes de cette entit^ pour ^tude et solution conformement aux 
d^cisions du Comit^ de Direction et aux instructions emanant des tesponsa-
bles superieurs de 1'universit^. 

Le Directeur autorise les depenses et doit suivre de pres 1'evolution du 
budget de son entit^. 

II autorise les inscriptions a la BUC... 

II faut ajouter que le Directeur siege au Comite Directeur de 1'Universit^ 
ou sont arrdt^es les grandes decisions. 

38 Les services 

II s'agit essentiellement de 4 services administratifs et techniques qui 
faute de personnel qualifii sont en fait diriges par 2 bibliothdcaires ; Ce 
sont 

- le service financier 
- le service des acquisitions de la documentatioa 
- le service des catalogues 
- le service des prets 

j^CDR; une organisation de massa du partide la Republique populaire du 
Benin charge de d6fendre les interets de la RSvoIution: dans les unites de 
production» 
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B - Locaux 

L'exiguit4 de locaux constitue un obstacle au diveloppement d'une biblio-
thdque. Depuis 1975, la BUC dispose de locaux ayant une superficie de 
1 000 m2 repartis sur 2 niveaux : 

a) au rez-de-chauss^e 

- une salle de lecture d'une surface de 400m2 d'une capacite de 200 places 

assises. 

- un magasin de 140 m2 avec 420 m lineaires de rayonnages. 

- une salle d'exposition de 90 m2 transform^e en salle des periodiques qui 
sert en meme temps de salle de travail pour les enseigants. 

- 2 salles de 70 m2 destinees aux ateliers d'imprimerie et de reliure mais 
occupees provisoirement par certains services du Rectorat. 

b) au premier etage 

- un autre magasin de 110 m2 avec 410 m lin^aire de rayonnages 

- 6 bureaux de 60 m2 destines aus services administratifs. 

Mais les premieres pluies aprfes la livraison de ce batiment ont rendu la 
plupart des salles inutilisables, 1'eau s'etant infiltree, endommageant toutes 
les installations. Les travaux Ide r^fection de 1'etancheite du batiment 
intervenus en 1979 ont remis le batiment en itat. 

Ceci pose le probleme des constructions sur lesquelles nous n'avons aucun 
contrSle. 

Toutefois, le regroupement de toutes les collections dans un seul batiment 
a peraie d'avoir tout le personnel groupe et par consequent, permet de reor-
ganiser le fonctionnement de la BUC et de rendre des services plus apprecia 
bles aux usagers 
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C - Le Personnel 

Le personnel de la bibliotheque universitaire centrale presente deux carac-

teristiques 

- II est insuffisant bien qu'on peut y voir un certain accroissement. En 
effet, il y avait 9 personnes en 1975, 11 en 1977, 14 en 1980 et 19 ©n 1982. 

- xi est sans qualification professionnellc-

Le personnel est  constitu^ t  

- d'instituteurs et de professeur de coll&ge d'enseignement secondaire 
ditachds a 1'universxte. 

- d'attaches d'administration urisrersitaire ayant suivi un stage accdler^ 

de bibliothdcaire en France. 

d'agents de service, commis dactylographes. Cette derniere categorie est 
la plus importante en nombre. 

Le niveau d'etude de ce personnel varie donc de la licence au BEPC et au 
CEPE. Cette derniere categorie domine. Cette situation n'est pas sans incon~ 
vdnient sur les services jusque la offerts aux utilisateurs. 

Mais depuis 1979, la bibliotheque compte 2 bibliothecaires formes a 1'Ecole 
des BibliothScaires^ de documentaiistes et d'archivistes a Dakar ( EBAD). 

Hne planification de la formation du personnel soumise aux autorites uni-
versitaires et ministerielles est entrde en exdcution depuis Octobre 82. 
Elle a permis 1'envoi de 2 personnes du personnel en place en formation 
k Lyon (ENSB) et a Dakar (EBAD). 

De plus, cette situation va s'ameliorer dans les annees a venir grace 
a la creation en 1981 d'un centre de formation de spdcialiste de 1'informa-
tion et techniques documentaires dont nous verrons le programme plus loin. 

D - Equipement 

La BUC est equipde d'un photocopieur RANK XEROS 3017 dont se sert beauooup 
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la bibliotheque *aa^. Ht^sL pour les demandes de photocopies provenant aussi 
bien des etudiants que des services administratifs universitaires. 
En effet, malgrd le tarif reduit pratique, la BUC a fait une recette de 
plus de 500 000 CPA en 1982» 

- un RONEO, grand mod&le Gestetner qui sert uniquement pour le service 
interne de la bibliotheque. 

E - Les utilisateurs 

La BUC est accessible a tous les etudiants, enseignants et chercheurs. 

Les etudiants beninois, a 1'exception de ceux dont les specialistes ne 
sont pas enseignes sur le territol^national, poursuivent leurs etudes 
a 1'UNB. Leur effectif ne cessecb cro£tre : de 2578 en 1977, 11 est 
passd a 4200 a la rentree universitaire 1982-83 

Les enseignants et chercheurs : 152 en 1077, atteignent 180 en 1982 ( la 
plupart sont des nationaux). II faut mentionner aussi 11intervention de 
nombreux ^facataires appel^s collaborateurs exterieurs. 

Mais nous constatons que les enseignants frequentent rarement la BUC, bien 
qu'une salle de travail soit specialement amenagee pour eux. 

Quant aux itudiants, ce sont surtout ceux des fecult^s des Lettres, Art et 
Sciences et Techniques, Faculte des Sciences Juridiques, Economiques et 
Politiques,-Faculti des Sciences agronomiques et de 1'Institut des Sciences 
Juridiques et Administrative , situes sur le campus qui fr^quentent reelle-
ment la BUC. 

Elle est ouverte de 7 H 30 k 18 H 30 sans interruption. 

Faute de personnel et de moyen de transport, la bibliotheque ne peut 
satisfaire jusqu'a present l<svoeux des etudiants logds sur le campus qui 
souhaiteraient travailler h la bibliotheque jusqu'a une heure plus tardive 
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F - Les collections 

La Bibliotheque , on a pu le constater, ne recevait que les ouvrages 
commandes par les facultds. Les doyens etaient les seuls responsables des 
acquisitions et le Directeur visait les factures pour qu'elles puissent 
Stre liquidees par le comptable de 1'Universiti. 

Mais les doyens ne pouvaient pas toujours faire 1'effort de prelever sur 
leur credit de recherche pour la documeatation. II y avait dfautres priorites. 
Ceci a entraine une situation diplorable, catastrophique que revelent nos 
r^gistres d*entree : un accroissement de 573 ouvrages pour 1973, 312 en 
1977. Car il a fallu compter beausoup plus sur les dons. 

- Des dons interessants proviennent sporadiquement de 1'UNESCO et du Fonds 
d'Aide et de Cooperation ; 

- Des dons de certains ambassadeuBs sont constitues de vieux livres prove-
nant de leur centre culturel, ou de livres de propagande ideologique et 
politique qui ne sont d'aucune utilite pour 1'Universit^. 

- Des memoires et theses soutenus a 1'UEB : 1500. Les periodiques sont 
presque inexistants. 

Tout ceci explique que les enseigna/ts ne frequentent pas le BUC. Ils n'y 
trouvent pas leur compte. 

Cette situiion a durd tant que la bibliotheque demeurait simple service 
administratif du Rectorat. Mais devenue unitS de service, elle a obtenu 
une certaine autonomie financiere au meme titre que les fecultes, ce qui 
s'est traduit h. partir de 1980 par 1'octroi d'un budget de fonctionne-
ment gire par le Directeur , sous le controle du Comptable de 1'Univer-
site 

Ceci donne un soffle h. la BUC qui a desormais la liberte pour les acqui-
sitions tout en suscitant des listes pour commandes aupr&s des enseignants. 

Bien que la-situation de la BUC soit dans son ensemble encore critique, >> 
elle s'est amelioree. Au mois d'aout 1982, la bibliotheque s'est enrichie 
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et compte 30 000 volumes et 119 titres de pdriodiques. Ce qui commence & 
attirer quelques enseignants. 

La transfozmation atirait ete plus radicale, si la BUC disposait de ressour— 
ces financi&res plus importantes. 

Q - Les ressources 

Depuis la rentree universitaire 1979-80, e4==eB^±epttars-se--^ea^±nn~eir-49S§T 

la bibliotheque universitaire dispose pour la premiere fois d'un budget 
qui comprend une subvention de 1'Etat et autres ressources. 

18 Subvention de fonctionnement 

La subvention annuelle de fonctionnement est une partie de la dotation 
globale attribude par 1'Etat & 1'Universite. 

La bibliothdque comme toul^les autres unites universitaires dlabore son 
projet de budget selon un modele national et le depose au mois de juin 
aupres des autorites universitaires pour discussion. Ce projet est ensuite 
transmis au ministere de 1'Enseignement Superieur et de la Recherche 
Scientifique, Ministere de Tutelle ou le Directeur des affaires administra» 
tives et finsmcieres est charg6 de le defendre. 

Apres le vote du budget, 1'Universite regoit une dotation globale qui ne 
prend pas en compte le salaire du personnel. Cette subvention va Siire 
1'objet de ripartition entre le Rectorat, les Facultes et les services 
communs. 

En effet, le Comit^ des doyens et directeurs se reunit pour proceder au 
partage aelon des criteres qui sont redefinis tous les ans mais jamais 
acceptes par toutes les partius. L'enveloppe glebale etant de tres loin 
inferieure#? a 1'ensemble des besoins exprimes par 1'Universite. 

28 Autres ressources 

Les autres ressources proviennent i 
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- des droits universitaires s une decision du Comite de Direction de 
1'Universite a attribu^ les 25 % des frais d'inscription a la BUC. Ce 
qui constitue un apport considdrable que nous censacrons uniquement 
aux acquisitions. 

- ressources propres s elles proviennent des photocopies. Les produits 
sont dvaluds par rapport a 11annee precddente. II en est de meme des amen-
des paydes sur livres empruntes et gardes hors d^lai. 

Ayant ainsi pris connaissance du montant des prdfbipales ressources, le 
Directeur etablit le budget de fonctionnement definitif de la bibliotheque 
qui doit etre rigoureusement equilibre en depenses et recettes. 

C® budget est execute dans les limites des r^partitions faites sous 3.e 
controle du Directeur des affaires administratives et financieres qui est 
co-signataire du compte bancaire de la bibliotheque. 

II faut signaler que^ entre le projet du budget et le budget de fonctionne-
ment, la difference est dnorme. La comparaison du projet de budget et du 
projet d^finitif (Annexes IV et V) montre le grand €cart entre les besoins 
exprimes et les moyens obtenus en realiti. En fait, nous ne gerons que la 
penurie. 

La biblioth&que universitaire centrale comme nous venons de le voir evolue 
certes, mais cette evolution ne se manifeste pas par une nette amelioration 
des services que les usagers sont en droit d'en attendre, faute de moyens 
humains et financiers. 

Toutefois, d'autres unites documentaires se sont cri^es au sein de l'Uni-
versite. Comment se presentent-elles ? Arrivent-elles a satisfaire les 
universitiires ? Les riponses a ces questions feront 1'objet du chapitre 3 
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CHAPITRE III : LES AUTRES UNITES DOCUMENTAIRES 

Les nouvellee structures de 1'Un.iversiti reparties entre les villes 
(Porto-Novo, Cotonou, Abomey-Calavi) ont ete amene^a creer leur bibliothe-
que au ftir et & mesure de leur installation. Nous essayerons de voir comment 
se presentent ces differentes bibliotheques sur chacun des centres d'ensei-
gnement. 

Section I - Bibliotheque sur le campus de Porto-Novo 

Les centres d'enseignement situes sur le campus de Porto-Novo sont 1'Institut 
National d'Enseignement de 1'Education Physique et des Sports (INEEPS) et 
1'Ecole Normale Superieure (ENS). Mais nous ne parlerons que de la biblio-
theque de l'ENS que nous connaissons mieux. 

L'Ecole Normale Superieure crede en avril 1978 a pour but de femer des pro-
fessurs pour 1'enseignement moyen general. Pour vite atteindre son but, elle 
recrutait les Etudiants ayant termine leur premier cycle a la Paculte des 
Lettres, Arts et Sciences Humaines (FLASH) et la Faculte des Sciences et 
Techniques (FAST). Mais depuis la rentree 1981-82, elle recrute ses etu-
diants au ter cycle sur concours. 

L'Ecole ainsi installee a Porto-Novo a besoin d'une bibliothequ©»ql® ^-stance 
qui l^s^pare de la BUC qui ne lui permet pas de beneficier de ses services. 

Elle cree sa bibliotheque en 1979. 

1§ Les locaux : La bibliotheque occupe des locaux provisoires d'une super-
ficie totale de 200 m2, elle dispose d'un magasin avec 370 m lindaires de 
rayonnageb et d'une salle de lecture de 40 places assises et d'un bureau. 

28 Les collections : Cette bibliothfeque a beneficie, au depart d'un depst 
d'ouvrages de la BUC. Mais ses collections se sont assez vite developpies 
et comptent en ce moment 10 000 livres, 20 titres de pdriodiques Tivants. 
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38 T.e personnel : il est compose de 4 personnes dont le responsable, apres 
quelques ann^es d'expdrience a la BUC a <St<5 foime k 1'EBAD (Dakar) 

48 T.sa ti 1 isateurs : La bibliotheque est accessible aussi bien aux ensei-
gnants qu'aux etudiants. Le nombre des etudiants varie de 140 a 150 par an 

Elle est ouverte de 8 H a 12 H et de 15 H a 18 H; 

58 La bibliotheque est «Squipee de deux retro-projecteurs. 

Section II - Les nrri t<Sa documentaires sur le "Campus de Cotonou" 

A _ T,a bibliotheaue de l'Institut Mational de l'Economie (CTE) 

L*Inatitut a ete cree en 1980 et occupe une partie des locaux de l'ancien 
college d'enseignement moyen g<Sn£ral d'AUPIAIS et ebfen train de s'etendre 
grace a de nouvelles constructions. Elle a cr<5e sa bibliotheque en 1981. 

18 Les locaux : la bibliotheque est installee dans des locaux provisoires 
qui ont subi des transformations a cet effet. Les locaux ont une superfi-
cie totale de 100m2 et sont consitues d'un magasin •* a'une salle de lec-
ture de 30 placea assiaes . II n'existe aucun bureau. Tout le personnel 
se trouve pratiquement regroupe derriere la banque de prSt. Ce qux n'est 

pas sans inconv^nient pour un travail efficace. 

Le magasin dispose de 200 m lineaires de rayonnage4et la salle de lectures 

de quelques presentoirea. 

28 T.es collections : La bibliotheque compte 1 005 ouvrages dont la majorit<§ 

a ete trait6 par la BUC. 

Elle possede 16 titres de periodiques vivants. 

L'Institut a peu consacrer un credit de 2 000 000 P CPA aux acquisitions 

en 1982. 

3 8  Le personnel : il est compose de 10 personnes dont la plupart ont ete 
inities pendant deux mois a la BUC aux techniques dlementaires. Quant au 
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responsable de la bibliotheque, elle a une expirience de 8 ans a la BUC 
et a participi a un stage de recyclage a Bordeaux. 

5§ Les utilisateurs s La bibliotheque est ouverte en pricipe aux ensei-
gnants dont la plupart sont des collaborateurs exterieurs, et aux etudiants 
qui sont environ au nombre de 400. 

B - Bibliotheque du Centre de Formation Administrative et de Perfectionne-
ment (CEFAP) 

Cette bibliotheque cre^e en 1975 est lecalisee a Cotonou. 

18 Les locaux s Elle dispose d'une salle de lecture de 50 m2 et de deux 
bureaux de 20 m2, d'un entrepot de 10 m2 et de 2 bureaux de 20 m2. 

28 Le personnel s il comprend 6 personnes de niveaux divers mais le res-
ponsable est une bibliothdcaire qui a ete formee (maitrise de bibliothe-
conomie) a Montreal. 

38 Les collections s cette bibliotheque a un fonds important de 4 000 ou-
vrages et 150 titres de periodiques. Mais ses acquisitions n'ivoluent 
plus depuis 1980 par manque de credit. 

48 Les utilisateurs $ La bibliotheque est accessible a tous mais particu-
lierement aux enseignants et stagiaires de la CEPAP. Elle est ouverte de 
8 H k 20 H 30 

C - La bibliotheque de la Faculte des Sciences de la Sant^ (FSS) 

Creee en 1970, cette faculte a ete doublie en 1979 d'un Institut National 
des Sciences de la Santd. Elle occupe depuis 1975, les batiments liberes 
par le Rectorat a proximite du Centre National Hospitalier Universitaire. 
Sa bibliotheque s'installe dans les locaux. qu'occupe la BUC. 

18 Les locaux s ils comprennent s 

- une salle de lecture de 120 m2 avec 111 m lindaires 

- un magasin de 40 m2 avec 87 m lindaires 
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- un bureau de 16 m2. Sa salle de lecture dispese de 30 places assises. 

Ces locaux sont peu fonctionnels. Un nouveau bStiment est en construction 
sur le campus pour abriter la bibliotheque. 

28 le personnel t il comprend 3 personnes, le responsable est un biblio-
thdcaire formi a 1'EBAD (Dakar). 

38 Les collections s La bibliotheque compte environ 3 000 ouvrages dont la 
plupart sont perimds parce que acquis en 1973-74» Elle a aussi 72 titres 
de periodiques dont quelques uns seulement sont r^guliers. 

La situation de cette bibliotheque est plus que preoccupante. Les acquisi-
tions sont Inexistantes faute de moyens financiers. La bibiiotheque vit 
surtout des&ns de 1'OMS qui arrivent sporadiquement. 

48 Les utilisateurs $ La biblioth&que est accessible aux enseignants et 
qui sont au nombre de 39 et aux dtudiants (411). Mais les collections 
sont dans un dtat tel qu'aucun enseignant n'y trouve son compte et par 
consdquent ne fr^quente les lieux. 

Section III - Les autres unites socumentaires sur le campus d'Abomey-Calavi 

Le campus d'Abomey-Calavi est le plus grand campus universitaire. II abri-
te 4 facultis, deux Instituts et un College p(%technique universitaire (CPU) 

La bibliotheque du CPU bien que tres importante, ne fera pas 1'objet de 
notre etude car le CPU fonctionne de maniere autonome vis a vis du Recteur, 
ne relevant de 1'autoeite de ce dernier que parce qu'il itait aussi 
Directeur de 11Enseignement Superieur. Nous dirons seulement que le fonds 
documentaire du CPU est tres important et se sMveloppe assez bien. II est 
gere par des biblioth^caires et documentalistes formSs a Montreal et a 
Tunis. 

A - Le Centre de Recherche. d'Etude et de Documentation de 1'Institut 
Kational de Sciences Juridiques et Admiristratlves (INSJA) 

L'Institut National de Sciences Juridiques et Administratives cree en 
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1979 a d'abord cohabitq aveo la Faculti des Sciences Juridiques, Economiques 
et Politiques puis, il a tete transfere dans ses propres locaux a la ren-
trde universitaire 1980-81. 

Par d^cision UNB-82/N8018/D/INSJA du 23 juin 1982* il se dote d'un centre 
de Recherche d'Etude et de Documentation (CREDO). 

18 Les locaux s le CREDO occupe des locaux provisoires, une salle de 70 m2 
ayant 32 places assises 

28 Le personnel s Le personnel ne compte qu'un agent de service qui a ete 
initii a la BUC pendant deux mois aux techniques ^lementaires de biblio-
theconomie. 

38 Collections s le CREDO compte environ 750 ouvrages qui ont tous 
traites par la BUC et 61 titres de periodiques vivants. Le budget documen-
taire en 1982 a 6t6 de 2 000 000 FCA. 

48 Les utilisateurs t 1'acces est reserv^ aux enseignants et etudiants de 
1'Institut qui sont au nombre de 330. 

B - La bibliothfeque de la Faculte des Sciences Agronomiques (FSA) 

La FSA cre^e en 1971, a ete doublS de 1'Institut Kational d'agronomie en 
1982. 

La BUC avait dans ses locaux une section pour les Sciences agronomiques. 
Mais en 1979» la Faculti a ddcide de retirer ce fonds h partir duquel, elle 
cree sa propre bibliotheque. 

18 Les locaux : Elle occupe provisoirement un bureau bien amenage d'une 
superficie de 45 m2, d'une capacite de 30 places assises. 

28 Le personnel s II comprend deux agents de service. 

38 Collections $ Elles comprennent au depart 300 ouvrages du fonds de la BUC. 
Elle a encore dvolue et compte environ 2 600 ouvrages et 34 titres de perio-
diques vivants. La faculti a consacre un credit documentaire de; 2 500 000 CFA 
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a la Mbliotheque en 1982. 

La bibliotheque possede deux lecteurs de microfiches, des microfiches, 
un photocopieur lumoprint; 

48 Les ^tilisateurs : La bibliotheque est en principe accessible aux ensei-
gnantg et aux etudiants mais en pratique seuls les enseignants y ont acces. 
Cette situation a pos<5 d'enormes problemes k la BUC qui se tr&uve dans 
1'impossibilitd de satisfaire les demandes de ces etudiajits pour leurs 
livres de sp^cialite. 

Mais depuis la rentrez universitaire 1982-83, ils peuvent consulter sur pla-
ce les ouvrages qui les interesse. 

C " La Faculte des Sciences Juridiques Economiques et Politiques (FASJEP) 

Elle dispose d'un service de documentation et de recherche (SEDOR) cree 
en 1974. 

18 Les locaux : Le SEDOR occupe une salle d'environ 60 m2 avec quelques 
rayonnages mdtalliques. Elle a une capcit^ de 20 places assises. 

28 Le personnel : le SEDOR est dirige par un enseignant de la faculte mais 
un agent de service assure Xa permanence, 

38 Collections : Le SEDOR a une collection de 1000 ouvrages assez varies. 
Les dernieres acquisitions ont ete traitees par la BUC. 

II dispose aussi de 8 titres de periodiques vivants tres interessants. 

On peut y trouver egalement les memoires et theses soutenu s a la faculte. 

Cette faculte jumdlde a 1'Universite' de Droit d«0rleans a d'enormes possi-
bilites en dons documentaires qui ne sont pas encore exploites. 

La BUC a regu en depot certains de ces dons de maniere a les mettre k la 
disposition de tous. 
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48 Lea utilisateurs j le SEDOR est surtout reserve aux enseignants. Mais 
il regoit pour consultation sur place aes etudiants qui preparent leur^ 
maftrise^. 

58 Equipement s Le SEDOR est iquipe d'un photocopieur RANK ZEROS 3017 qui 
rend service aussi bien aux enseignants qu1aux etudiants. 

D - La Facult^ des Sciences et Techniques (FAST) 

Dans cette faculte on rencontre plutot 
ratoire. En effet, k partir des d<8pots 
cr^ation de 1'universite, la faculte a 
differents "laboratoires s 

- section mathematique 
- section biologie vegitale 
- section phyeique 
- section chimie 
- section geologie 
- section zoologie 

des petites biblioth&ques de labo-
effectuds par la BUC depuis la 
elle m@me continui a equiper les 

1® Les locaux : Chacune des bibliotheques se resume en general 6n un armoire 
entreposi dans le bureau de chef de section 

28 personnel : bien souvent c'est le chef de section qui s'occupe de 
la bibliotheque. Dans le meilleur des cas, il y a un agent de service qui 
s'en occupe cumulativement a d'autres fonctions . 

28 Les collections s ces bibliotheques ont en moyenne 100 a 300 ouvrages. 
Les periodiques varient entre 6 et 10 titres. 

48 Les utilisateurs s Ces fonds sont strictement reserves aux professeurs 
aucun etudiant ne peut y acceder. 

^8 L'equipement s Seule la section Biologie v^gdtale dispose de diapositives 
et d'un appareil de projection. 
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E - La Facult^ des Lettres. Art et Sciences Humaines (FLASH) 

Elle connait une situation semblable k celle de la FAST. 

Cr£6e en 1971, la faculte s'est dotee d'une biblioth&que en 1980 Sont la 

structure correspond aux sections : 

- Histoire geographie 
- Lettres modernes 
- anglais 
- sociologie, philosophie 

18 Les Collections 

L'ensemble s'eleve a 1236 ouvrages et 16 titres de periodiques courants, 
les memoires de maitrise soutenus au sein de la facult<§. 

28 Le personnel t Le chef de chaque section est responsable du fonds de 

section 

38 Les utilisateurs 

L'acces des fonds est strictement r^serve aux enseignants. 

Conclusion partielle 

La description que nous venons de faire des organismes documentaires de 

1'Universite Nationale du Benin permet de constater : 

- le manque de texte organisant la documentation scientifique a l'universit6 

- 1'existence d'unites documentaires tres diffdrentes les unes des autres 
par leur importance, leur organisation, leur gestion et logees la plupart 

dans des locaux provisoires, tres etroits ; 

- les bibliotheques des laboratoires ont beneficid au depart de ddpot de 

la BUC. 
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- les Instituta et Ecole Superieure, nouvelles structures professionnalisees 
beneficient d'un credit documentaire quoique insuffisant } 

- la BUC n1ayant aucune subvention pour les acquisitions, y consacre 25 % 
des droits d'inscription qui lui reviennent et s'efforce chaque annde de 
prelever un complement sur le budget de fonctioanement. 

absence totale d'equipement en appareil lecteur de microfiche, lecteur 
reproducteur de microfiche ; 

le personnel est insuffisant et la plupart sans formation professionnelle 
oe ^ui presage du mauvais sort rtSserve aux collections qui sonfc traitdes 
au depart a la BUC pour certaines, ainsi que des acquisitions ulterieures 
dont la gestion est laissde a cette categorie de personnel. 

Devons nous continuer h faire assurer la fonction documentaire de 1» universite 
par des organismes sans liens institutionnels efficaces ? Uous pensons qu»il 
faut envisager un meilleur avenir, construit en accord entre utilisateurs 
et bibliothecaires. Ce sera l'objet de la deuxieme partie de ce travail. 
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DEUXIME PARTIE : PERSPECTIVES D'AVENIR 

Le r8le des universitaires est d'utiliser la documentation et non pas de 
la gerer. Le document est pour l'enseignant et le chercheur un outil de 
travail indispensable. Mais si la bibliotheque universitaire ne peut le 
fournir, 1'interet pousse les enseignants se le procurer eux-memes et donc 
h constituer des collections. 

Une telle situation qui consacre 11dparpillement des ressources documentai-
res, se rencontre dans beaucoup de pays mais a des degres divers. Cela deve-
nait si inqui^tant que 1'Association des Universites de Langue Frangaise 
(AUPELF) a reuni en 1965 un Colloque a Geneve, ou la question des structures 
de bibliotheques et des politiques d'acquisition a dte debattue. 

Un autre colloque international tenu la meme annee k l'Universite de Liege 
sur le theme "Les bibliotheques tmiveraitaires devant 1'explosion demographi-
que et l'accroissement de 1'Edition" a peimis a Monsieur Paul POINDRON, Ins-
pecteur Gdndral des bibliotheques de France de d^clarer s 

"II est paradoxal qu'a une epoque ou, bien que croissant d'annee en ajanee 
les moyens restent quand m§me au dessous de nos exigeances, il y ait quelques 
fois au sein de 1'Universite deux cat^gories de biblioth^ques, la biblio-
theque universitaire et les autres. II faut absolument que sous des formes 
qui peuvent etre variees, s'institue au minimum une cooperation ^troite.... 
Je crois qu'une solution est possible s elle est possible precisement si 
chacun prend conscience qu'il s'agit la,ron pas de satisfaire de petites 
preoccupations dgolstes de bibliothecaires ou de professeurs, mais qu'il 
s'agit simplement de mettre les connaissances a la disposition de tous " 

Le probleme etant toujours d'actualit6, 10 ans aprfes, une journee d*etude 
organisee h. Lyon le 22fivrier 1975 par 1'Association de 1'Ecole Nationale 
Superieure des Bibliothicaires porte sur le thfeme "Les bibliotheques uni-
versitaires et les autres organismes de documentation au sein de 1'universite". 

La situation qui privaut actuellement 6. 1'UNB nous amene , en nous inspirant 
de ces differentes travaux, a faire des suggestions dans le but essentiel 
de rendre disponibles les documents que l'usager cherche #t 1&. ou il les 
cherche. 

! 
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Nos suggestions vont porter sur la necessitd s 

- d'un texte organique pour la bibliotheque d'une part ; 

- de 1'elaboration d'une politique documentaire et les moyens adequats 
d'autre part. 

CHAPITRB I : EfECESSITE D'UN STATUT POUB LA BIBLIOTHEQUE UNIVERSITAIHE 

La fonction documentaire dans 1'universite est actuellement assuree par 
des organismes sans liens institutionnels. Une solution satisfaisante n'est 
possible que si elle repose sur une volonte d^liberee de franche collabora 
tion de tous les partenaire^,biblibthecaires et usagers surtout enseignants 

II est imperieux de doter la bibliotheque universitaire d'un statut reposant 
essentiellement sur un systeme de bibliotheconomie qui devra suivre : 

- les ^volutions p^dagogiques, 
- les reformes necessaires au sein de 1'universite, 
- une gestion rationnelle et iconomique. 

Nous suggerons un texte organique qui lui reconnait une mission d'oriente.tion 
d'€tude, de recherche et d'enseignement bibliographique et documentaire. 
II posera dgalement le principe de la collaboration avec d'autres biblio-
theques relevant de 1'Universite et des bibliotheques non universitaires 
mais conceurrant k la recherche. 

Section I - La structure de la Bibliotheque Universitaire 

La bibliotheque etant un service commun de 1'Universite au mSme titre que 
le Centre National des Oeuvres Universitaires (CENOU), il est tout h. fait 
indiqud qu'elle soit sous une administration unifi^e. 

Elle comprendra : 

— la bibliotheque centrale qui est sur le campus d'Abomey—QhLavi et les 
sections suivantes ; 
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- la bibliotheque de l'ENS h. Porto-Kovo 

- ia bibliotheque de 1'Institut Uational d'Economie (IKE) k Cotonou 

- la bibliotheque de la Faculte des Sciences de la Sante (FSS) a Cotonou 

- ia bibliothdque de 1'Institut Kational des Sciences Juridiques et Adminis-

tratives (IUSJA). 

En effet, la bibliotheque universitaire peut comprendre plusieurs sections 
situees dans des batiments sdpares et fort dloignes les uns des autres meme 
qeelquefois dans une autre ville si les institutions qu'elles desservent 
font partie integrante de la meme universitd. Un exemple frangais ancien 
assez eloquent en la matiere est 1'Universite d'Aix-Marseille. 

La faculte des lettres eb de Droit etant a Aix, la section Lettres et la 
section Droit sont a Aix ; les facultes de Sciences et la Faculte de Mede-
cine etant a la Marseille, les sections Sciences et les sections de M^decine 

sont a Marseille. 

La structure ainsi proposee implique une unite de direction au sommet 

assuree par s 

18 Un directqur 

Les sections de la BU auront a leur tete un bibliothecaire mais la BU en 
tant qu'entite sera dirig^e par un directeur, bibliothecaire en chef nom— 
me par les autorites compdtentes. Ce directeur depend hi^rarchiquement du 
Recteur qui lui donne delegation de pouvoir pour la gestion de la biblio-
thfeque. II est 1'ordonnateur secondaire du budget propre de la bibliotheque. 

Le directeur est consultd par le Comite de direction de 1'Universite eur 
toute question concernant la bibliothfeque. 

II peut Stre second^ par un directeur adjoint lui aussi blbliothicaire. 

2 - Le eonseil d^ la Biblioth&que 

II sera compos^ de s 
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- de representants des enseignants et chercheurs 

- de representants des etudiants 

- de representants du personnel de la bibliotheque 

Le nombre et le mode de designation seront precisia dans le souc1$> d'eviter 
un appareil trop lourd et d'une souplesse permettant aux representants 
d'exercer effectivement leur fonction. 

Le Conseil aura pour president un enseignant s'interessant aux problemes 
de la bibliotheque. II n'aura pas de pouvoir executif mais sera chargd 
d'organiser les travaux du conseil, de diriger les debats. 

II est souhaitable que le Directeur n'en fasse pas partie mais il peut 
neammoins participer au reunion du conseil avec une voix consultative. 

Le Conseil de la bibliotheque aura essentiellement a se prononcer sur les 
regles de fonctionnement gineral de la bibliotheque, participera surtout 
a 1'elaboration et a la mise en oeuvre de la politique documentaire. 

II proposera a 1'adoption du Comite de Birection de 1'Universite, le 
budget de la biblioth&que elabori par le directeur. 

38 Les Commissions Consultatives 

Cea commissions au niveau de chaque faculti, Ecole ou Institut, seront 
composies . _ : 

- de reprisentants d'enseignant ou chercheurs 
- de representants d1etudiants 
- de representants de personnel de la BU 

Ces commissions seront consultees pour les acquisitons de documents de 
toutes sortes. A travers ces commissions, les facultes, Ecoles et Instituts 
chacun dans son domaine propre serait associe a la politique documentaire 
de 1'UniversitS 
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Les sections ont k leur tSte des bibliothecaires qui administrativement 
dependent du bibliothecaire en chef. Mais il doivent pouvoir prendre 
des initiatives allant dans le sens de la bonne marche du service et 
surtout entretenir de bonnes et frequentes relations avec les autorites 
de 1'institution que la Bection dessert en vue d'une meilleure adapata-
tion aux besoins des usagers 

4§ Les services de la BU 

II s'agit i 

a) du service administratif 

b) des services publics 

Ce sont les services qui perrnettent d'etre constamment en contact avec 
les utilisateurs Ce sont : 

- le service des riferences 
- le service de pret 

c) des services techniques 

Ce sont des services internes a la bibliotheque : 

- le service central des acquisitions 
- le service central des catalogues 

La structure ainsi preconisee, que nous resumons par un organigramme 
(voir annexe VI) doit permettre a la BU de bien remplir les fonctions 
qui sont gdneralement devolues a une bibliotheque universitaire. 

Section II - Les fonctions de la BU 

La biblioth^que universitaire a une mission d'orientation d'dtude, de 
recherche et d*enseignement bibliographe et documentaire. Pour remplir 
sa mission, elle doit assumer : 
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18 Une fonction ^ducative et documentaire 

II s'agit de resoudre deux problemes essentiela qui se posent aux utili-
sateurs : 

- obtenir rapidement la documentations qu'ils ont reperee f 

- etre aides de fagon aussi complete , efficace que possible dans leurs 
recherches bibliographiques. 

a) sur_le plan_bibliographique 

La bibliotheque doit se doter d'un outillage bibliographique le plus 
complet possible : disposer du plus grand nombre de publications biblio-
graphiques pour pouvoir creer un service d*orientation bibliographique 
et de r^fSrenca, se placer dans la perspective de l'unitd de la recherche 
faciliter les rencontres et le passage d'une discipline a 1'autre. 

Ce service offrira aux chercheurs aux etudiants avances, des instruments 
de travail commun, k plusieurs disciplines et dans chaque discipline ceux 
qui representent les elements de toase : ouvrages de riference, des perio-
diques importants, des syntheses, en accks libre. 

b) Sur_le_plan_documentaire 

La bibliotheque doit : 

- acheter les ouvrages 
- s'abonner & des pdriodiques» 

Les traiter, les classer, et assurer leur circulation. Le classement matd-
riel d'un document est tres important car il constitue l'une des clefs de 
la recherche et de l'acquisition de 1'information. 

- infoimer les usagers par la publication des listes de nouvelles acquisitions 
mais surtout par des fichiers bien congus (auteurs, matieres, titres). 
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Pour eonstituer des collections, les bibliothicaires professionnels de la 
documentation sont en mesure d'avoir une perceptio^ globale des donneea 
et de definir une politique coherente et iquilibree. Mais. le preaident du 
Conaeil de la BU doit intervenir ici. En effet, a'il ne doit avoir aucune 
responaabilite dana la gestion et 1'organiaation de laMbliotheque, il aura 
une responaabiliti iminente dans la politique de developpement des collec-
tiona qui aera en relation avec lea activites de 1'Universite. 

La b O)lioth&que doit ausai veiller a aon equipement en appareils lui per-
mettant d'avoir acces a' des documenta ayant autre aupport que le papier, 
Envisager l'achat d'un lecteur-reproducteur de microfiches serait l'une des 
solutions permettant a la bibliotheque d'exploiter toutes les possibilites 

de pret inter ou d'echanges. 

28 Fonction de conservation 

Cette fonction, loin d'atteindre celle qu'assument une bibliotheque nationale 
ou une bibliotheque municipale clasa4o, se resume ici aux mesures que la 
bibliotheque universitaire doit prendre pour ltiitter contre le vol, 1'incen-
die, la chaleur, les moisissures, les insectes. 

1'accea aux magaains, s'il est autorise pour certaines categories d'utili-

sateurs, doit etre controli. 

38 Fonction d'elimination 

Le souci des bibliothicaires est de conatituer des fonds ripondant aux 
besoina d'un public determine. Pour une biblioth&que univeraitaire, le 
service rendu et la communication priment sur la conservation. Les deman-
des et les besoins des utilisateurs sont des elementa determinants de la 
politique d'achat, la fonction d'elimination devient donc un compl&nent 

neceaaaire de la fonction d'acquisitioii. 

II faut eliminer les ouvrages (plesuets qui ne ripondent plus aux besoins 
car ils deviennent meme nuisibles parce que contenant des donniea et infor-
mations dSpassees et prennent de la place sur les rayona. II faut aussi 
refuser sinon se debarasser des dons inutiles ou inutilisables qui rempliasent 
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nos magasins et donnent une illusion de richesse documentaire. 

48 Participation & la Bibliographie Nationale 

Monsieur Djibril Sene, Ministre S^negalais de 1'Enseignement Supeieur et 
de la Recherche Scientifique dans son discours li 11 ouverture du Seminaire 
sur le r8le des Biblioth|_ques universitaires daas le systeme d' information 
des pays en voie de developpement" organis^ a Dakar du 9 au 14 mars 1981 
par 1'AUPELP avec le concours de 1'UNESCO et la collaboration de 1•IPLA, 
declarait : "Mon intime conviction demeure que la bibliotheque universi-
taire ne peut etre une institution isolee au service du developpement, elle 
n'a de sens que si elle est pleinement integree aux institutions univer-
sitaires et nationales dans le cadre bien entendu d'une politique documen-
taire coordonnee tant au sein de 1'Universite qu'a travers tous le pays" 
(Annexe 2 (^MRapport final du Seminaire). 

Dans la mesure ou la BU est appelee a acquerir a titre gratuit ou a titre 
on^reux toutes publications $r compris celles de nationaux beninois sur .le 
sol national ou a 1'etranger, la BU pourrait participer avec la Bibliothfe-
que nationale a 1 *elaboration de la bibliographie nationale du Benin. V 

Le statut de la BU doit egalement d^finir ce qu'est une bibliotheque de 
laboratoire et les liens qui doivent exister entre elles et la BU. 

Section III - Relations entre BU et les autres unit^s documentaires 

II serait utopique de preconiser la suppression des bibliotheques de labo-
ratoires et assimilees. En effet, les enseignants auront toujours besoin 
d'avoir a proximite et a n'importe quel momenl» alors que la BU serait peut-
etre ferm^e, avoir besoin d'ouvrages qui leur sont indispensables. L'essen-
tiel est de determiner des limites. 

La biblioth&que de laboratoires ou assimilSes (pour les facultes qui n'ont 
pas de laboratoire) pourrait Stre congue comme une petite unitd documentaire 
strictement r^servee aux enseignants, afin d'^viter 1'^parpillement de la 
richesse documentaire de 1'UniversitS a nouveau par ce biais. 

Pour ce faire, les directeurs et doyens pourraient accepter j 
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a) de participer au catalogue collectif de 1'universite , c'est-a-dire 
que leurs collections figureraient dans le catalogue, qu'ils pourront 
consulter h la bibliotheque centrale pour savoir les documents reperto— 
ries ou localises dans une autre bibliothfeque de recherche, qui auridLt 
accepti elle aussi de participer li ce catologue collectif. 

b) La concertation entre ces bibliothSques et la BU : 

- Pour les abonnements aux pdriodiques compte tenu de leur cotit et de 
1'interSt qu'ils prisentent pour la recherche. 

- achats d'ouvrages spicialisds et chers. 



- 41 -

CHAPITRE II : DEFINITIOH D'UNE POLITIQUE DOCUMENTAIRE 

Nous voulons entendre par 16. non seulement une politique d'acquisition 
mais dgalement une politique de moyens. Les acquisitions delvent satisfaire 
les besoins de toute 1'universite. La participation des enseignants pour 
les grandes decisions a prendre dans ce domaine est requise. Mais le tout 
n'est pas de determiner les documents, il faut avoir les moyens de les 
acquerir et disposer du personnel competent pour les traiter et assurer 

leur ccmmunication. 

Section I - Une politique d'acquisition 

Avoir une politique d'acquisition consiste a adopter une ligne directrice 
face au developpement des fonds d'une bibliotheque. 

II faut maitriser les problemes generaux que pose la masse croissante de 
la documentation disponible et acqu^rir les documents dans des conditions 

les plus favorables qui necessitent : 

18- La collaboration 

Si la documentation et les livres occupent le centre des activites du 
biblioth6ea±re, ils representent pour les enseignants et chercheurs, 
la matiere premifere indispensable a leur travail quotidien. Enseignants 
et bibliothecaires pourraient donc s1entendre pour elaborer une politique 

d'acquisition. 

II faut que les biblioth^caires soient informds sur les perspectives de 
1'enseignemment, le d^veloppement de la recherche, sur les reformes de 
1'Universite afin de pouvoir a temps calculer les repercu@6ions de ces 
nouveaux besoins dans leur secteur et pourvoir au moyen d'y faire face. 

^es enseignamtOg associ^s a la vie de la bibliotheque, connaftront 
les vdritables problemes et, decouvrant qu'ils s'agit finalement de 
leur propre interSt, ne seront pas indifferents aux questions budgetaires, 
a 1'equilibre necessaire entre les disciplines, au probleme du personnel. 
Intiresses par les ouvrages qui leur sont imm^diatement indispensables et 
impatients de les obtenir, ils pourraient , soit se battre ensemble avec 
les bibliothecaires pour obtenir plus de credits, soit soutenir utiliement 
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auprSs des pouvoirs publics certaines revendications des bibliothecaires. 

Cette collaboration qui pourrait commencer par 1'entretien debons rapports 
personnels entre les deux categories de personne, sera complete par 1'execu-
tion effective des taches definies pour le Conseil de la biblioth&que et 
les commissions consultatives dont nous avons suggdre la crdation. 

Les commissions consultatives permettront d'£tablir des listes concerties 
d'acquisition. Mais il appartiendra aux bibliothecaires de faire egalemert 
une prospection gindrale d'oti necessitd du service de bibliographie et de 
reference dont nous avions parld plus haut. II presentera de bons syst&mes 
de reference couvrant aussi bien les domaines de la Medecine, des Sciences 
humaines, Sciences exactes, Sciences sociales que les etudes litteraires. 

Apres la prospection, il faudra passer au choix. 

28 Choix des livres et periodiques 

Le choix, tout en tenant compte des besoins exprimis de part et d'autre ne 
doit pas perdre de vue les disponibilitis financierss. C'est pourquoi 
pour constituer des fonds durables, les acquisitions doivent etre condui— 
tes dans un esprit scientifique. Le choix doit s'articuler autour des : 

- ouvrages d'etude qui comprennent les manuels et toutes sortes d'ouvrages 
utiles aux etudiants pour la preparation de leurs examens. 

- ouvrages fondamentaux de recherche, d'intdr§t plus large. 

- ouvrages specialises de recherche indispensables a des chercheurs. 

- les periodiques interviennent pour beaueoup dans les travaux de recherche. 
L'harmonisation des abonnements pourrait permettre de supprimer des doubles 
inutiles, de confier a la BU l'abonnement de certains periodiques intiressant 
de plus en plus des enseignants, mais dont !• prix dleve serait trop 
onereux pour un laboratoire ou inversement. 

Lorsque les listes d'acquisition seront arretes, la BU virifiera si elle 
ne possede pas deja certains ouvrages, leur nombre, de maniere a dviter des 
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ddpenses inutiles, d'ou ndcessit^ pour le service des acquisitions d'avoir i 

- 1 fichier de commande qui reflete tous les ouvrages commandes ; 

- 1 fichier qui signale les ouvrages recemment acquis mais non encore 
disponible,oen rayon. 

Bntre les demandes d'achat et les achats effectifs, il ya un grand dcart. 
Les etudiants augmentent mais les moyens ne suivent pas. Ajouter k cela, 
les problemes de 1'inflation. En Prance, en 1979, pour 771 540 etudiants, 
les biblioth&ques ont dispose de 34*000.000 FF comme credit ouvrages 
ayant permis d'acheter 0,56 ouvrage par etudiant ; comme credit periodiques 
42 000 000 PP ayant peimis 0,15 livre par etudiant. Le rapport Vandevoorde 
(voir les Bibliotheques en France -Rapport Vandevoorde 1981) publiant 
ces chiffres, pr^conise 1'acquisition d'au moins 1 ouvrage par an et par 
itudiant, alors que les normes de l'UNESC0 yr prevoient 5 volumes. 

Au Bdnin, et pour etre r^aliste, nous pourrions preconiser 1'acquisition 
d'au moins 1 ouvrage par an pour 2 ou 3 ^tudiants, la situation actuelle 
etaat de 1 a peine par an pour 10 dtudiants. Raisonnable, cet objectif n'en 
est pas moins tres ambitieux en raison du retard accuse par la BU 

3® Le choix des fournisseurs 

La bibliothkque centrale et certains bibliotheques d'Institut ont une 
experience dans ce domaine. 

II s'agira de choisir la voie la plus avantageuse du point de vue qualite 
de service, rapiditS'du service, m»4alite de paiement et surtout le coflt. 
Car tous ces points doivent etre pris en compte. 

Mais d'ores et d^ja, nous pensons que les achats groupes ont quelques 
avantages i il evite d'avoir a traiter avec une multitude de fournisseurs 
et par consequent facilite la comptabilite. 



- 44 

48 La piriode de: commaiides 

Cette periode est determinante a plus d'un titre : 

- Wous sommes tributaires des fournisseurs europeens, frangais en parti-
culier. II faut donc tenir compte des mois juillet-aout ou leurs services 
fonctionnent au ralenti ou ferment. 

- II faudra tenir compte egalement de la piriode a la laquelle la BU pourra 
disposer de fonds nicessaires pour payer les commandes car les fournisseurs 
acceptent de moins en moins de nous accorder les cridits. 

II faudra aussi tenir compte d'un dilai minimum pour 1'arrivde des commandes : 
3 & 5 mois selon 1'importance de la commande, du temps necessaire pour le 
traitement des ouvrages avant leur mise en rayon. Ce dilai dependra du 
nombre des bibliothicaires affectes h ces taches. 

Si la plus grande partie des acquisitions provient de 1'dtranger, il ya 
aussi des publications sur le territoire national qui sont ineressants pour 
1'Universite. 

58 Autres acquisitions 

Les publications officielles : Mis a part le ̂ ournal officiel et le quoti-
dien EHUZU auxquels la BU est abonnde, beaucoup d'autres publications nous 
echappent. 

Tous les contacts pris jusqu'a present sur ce plan ont dte vains. II fau-
dra trouver des moyens adequats pour obtenir systematiquement ces publications; 
car nous recevons beaucoup de demandes que nous ne pouvons satisfaire. II 
s'agit de : 

- publications de certains >ministeres ; 
- rapports de seminaires ou conferences internationaux se tenant sur notre 

territoire ; 
- rapports de seminaires locaux et nationaux ; 
- rapports de sessions de formations organisees par 1'Institut National de 

formation social et iconomique (IITFOSEC). 
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L e s_pu^l± cati on.s_d.e_l 'Universite 

Aussi paradoxal que cela puisse para£tre, la Bibliothdque ne dispose pas 
systematiquement des publications de 1'Universite. II s'agit i 

- d'anales ou annuaire de 1'Universite, les publications des facultes ou 
Instituts | 

- des memoires et theses soutenus a 1'Universite qui doivent faire 1'objet 
de depdt obligatoire a la BU. 

- des theses des etudiants ou enseignants de 1'Universitd soutenues ailleurs 
qu'au Benin. 

Car nous recevons beaucoup de demandes en prSt inter bibliotheque dans ce 
domaine, que nous n'arrivons pas & satisfaire. 

Les acquisitions doivent Stre completees par des echanges ; or nous ne 
pourrons echanger que ce que l'Universite ou le Benin produit comme douu— 
ment d!lnter§t scientifique et que la bibliotheque possede en double. 

Les documents acquis doivent faire l'objet de signalement de manifere & 
en faciliter l'acces aux utilisateurs. Ils seront repertories et decrits 
dans des catalogues. 

68 Les catalogues 

C'est une tache primordiale de chaque biblioth&que que de decrire dans un 
catalogue les documents qu'elle a acquis. 

La bibliotheque universitaire disposera de 2 catalogues $ 

a) un catalogue general 

II s'agit en fait de deux categories qui refleteront toutes les collections 
(ouvrages et peilodiques) aussi bien de la bibliotheque centrale que des 
sections avec mention de leur localisation de maniere a bien orienter 
les utilisateurs. 

b) un catalogue collectif 

Un catalogue collectif a pour fonction de permettre la localisation d'un 
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docutaent d<§j& identifi^ pazmi les bibliothequea qui le detiennent ; c*est 
un catalogue commun a plusieurs fonds. Hous y avions fait allusion plus 

haut. 

II est souhaitable d'avoir un catalogue collectif sur toute la documenta-
tion disponible a l'Universit£ mais aussi dans d«autres bibliotheques de 
recherche a condition que celles-ci acceptent le principe de la communi-
cation du document soit par prSt h. domicile, consultation sur place ou par 

photocopie. 

Y participeraient donc : 

- La Bibliotheque Universitaire ; 
- Les bibliotheques de laboratoire ou assimilees (ex le SEDOH) 
_ La bibliotheque du Centre de Pormation Administrative et de Perfectionne-

ment (CEPAP) ; 
- La bibliotheque du College Polytechnique Universitaire (CPU) ; 
_ Autres bibliotheques d'itude et de recherche. 

Ce catalogue se dedouble en : 

- 1 catalogue collectif de periodiques ; 
- 1 catalogue collectif des ouvrages. 

Ce dernier sera difficile a rialiser, neammoins c'est une entreprise h. 
ne pas negliger afin que les utilisateurs puissent jouir de toute la 
richesse documentaire ; il facilitera les recherches, sera un debut d'une 
cooperation solide entre les biblioth&qvxes d*etude et de recherche au Benin. 

En effet, il s'avere impossible qu'une bibliotheque quelqu'elle soit, soit 
dotee d'une maniere suffisante ; 1'explosion docpmentaire rend cette situa— 
tion de plus en plus ^vidente. Le catalogue collectif pemettra des prets 
inter' bibliotheque ou mSme la fourniture rapide d'un article de periodique 
par exemple a une autre bibliotheque qui ne 1'aurait pas, au moyen d'une 

simple photocopie. 

Mais la politique d'acquisition pour etre coherente et continue a besoin 
d'une politique de moyens humains et financiers. 
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Section II - La politlaue des moyens 

II 8'agit ici de se doter de moyens pour atteindre les objectifs fixds 

Ces moyens sont humains, matiriels et financiers. 

18- Les moyens humains 

Hous entendons par la le personnel de bibliotheque. Le personnel, nous 
1'avons deja fait remarquer, est insuffisant et non qualifii pour la 

plupart. 

La nature et 1'effectif du personnel du personnel d'une bibliothfeque 
dependent de beaucoup de facteurs "tels que le nombre d*etudiants, de 
professeurs qui auront recours a ses services, des dimemsions et du plan 
du batiment de la bibliothfeque principale, du caractSre et de 1'dtat des 
collections, du nombre des bibliothkques de dipartements de faeultes et 
d'Institut qui releveront de la bibliotheque principale, des mdthodes 
pedagogiques employees, par le corps professoral et des heures d'ouverture 
de la bibliotheque". (M.A. Gerfand dans "les Bibliotheques Universitaires 

des pays en voie de developpenient —UMESCO p. 58). 

L'URSS se fondant sur le nombre d'itudiants par exemple donne un modele 
d1organisation qui distingue des categories de bibliothecaires s direc-
teurs de bibliotheque, chef de section, bibliothecaires principaux et 

bibliothicaires. 

Pour un etablissement comptant 1000 & 1500 etudiants, la bibliotheque a 
droit h 2 bibliothecaires principaux et 5 bibliothdcaires et un biblio-
thecaire en chef. Tout ceci en dehors des commis, techniciens, personnel 

de surveillance et autres auxiliaires^ 

En France, le rapport Vandevoorde de 1981 preconise un taux d'encadrement 
d'un personnel scientifique des bibliotheques et un personnel technique 
des bibliotheques et enfin un personnel de service pour 350 etudiants 
(Rapport Vandevoorde 1981 p. 58 s les Bibliotheques de France). 

Le Benin ayant un nombre trfes infime de bibliothecaires qualifies et 
relativement beaucoup de commis ou de non professionnel, le grand probleme 
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est de disposer davantage de bibliothecaires qualifi^s et de continuer a 
foimer sur le tas du personnel auxiliaire qui sera en service dans les 
bibliotheques. 

En effet, le travail de qualitd, le respect des normes en vigueur en 
bibliotheconomie : la classification, le catalogage, le catalogue collec-
tif» n® peuvent etre realis^s de maniere uniforme et consdquente que par 
du personnel scientifique et du personnel technique. 

Hous entendons par personnel scientifique des biblioth^caires avec la 
licence ou la maitrise suivant une formation dans une ecole superieure 
de biblioth^caires, au Canada, en Prance et bientot au Sendgal. 

Le personnel technique comprend les bibliothecaires qui avec le baccalaureat 
suivent une formation de deux ans h 1'EBAD (Dakar) ou de 3 anssaCEPAP, a 
Cotonou. 

La BUC,inquiete de la situation du personnel avait fait en 1980 un projet 
de planification de la formation du personnel des bibliotheques. II a £te 
soumis au Rectorat et transmis au Ministere de 1'Enseignement Superieur 
et de la Recherche Scientifique. 

II semble que les pouvoirs publics aient pris conscience de cette ndcessite 
puisque deux du personnel de la BU sont actuellement en stage h. 1'ENSB et 
& 1'EBAD. 

Nous nous rejouissons egalement qu'un programme de formation des "specialistes 
en Sciences et Techniques de 1'Information" oti se retrouvent les trois 
specialites : bibliotheconomie, archivistique, douumentaliste soit int^gre 
au programme du Centre de Formation Administrative et de Perfectionnement. 

Le CEFAP est une fcfiyfcLte rattachde a 1'Universitd Nationale du Benin 
qui n'assurait . jusque la, que des formations post universitaires en vue stt, 
fournir a 1'Etat des fonctionnaires du Cadre A 1 dans plusieurs domaines 
(administrateurs civils, Magistrats, etc...). 

Le programme de formation des "spicialistes en Sciences et Techniques de 
1 Inforaation" assure un cycle de formation de 3 ans. Les etudiants sont 



- 49 

des bacheliers recrutds sur concours (Annexe III : Programme de fomation). 
Chaque promotion dont la premiere sortira en 1984, compte 20 etudiaznts. 

Plus les biblioth^caires seront nombreux, plus ils pourront avoir une acti-
vit^ en profendeur en direction des facultes e± Instituts §t participeront 
efficacement aux activites de 1'Universite. La ripartition des taches entre 
bibliothecaires permettra au Directeur de la BU de ne pas etre trop accapa-
v6 par 1'administration ; il pourra ainsi mettre ses competences au service 
des activites biblioth^conomies. 

II faut, pour y arriver.: 

- susciter des candidatures aupres des etudiants en licence et maitrise 

- que 1'Association des bibliothecaires, archivistes et documentalistes 
soit dynamique, se montre soucieuse tout a la fois de faire reconnaitre 
son existence et de defendre l'interet de la profession. 

- valoriser la profession. C'est l'une des conditions; Plutot que de les 
assimiler au CASU et AHUI comme c'est le cas actuellement, l'adoption d'un 
statut particulier pour le corps serait un bon stimulant , une grande 
motivation chez les bibliothicaires et pour d'eventuelles candidatures. 

En plus des moyens hum^ins, la bibliotheque universitaire doit disposer 
de moyens materiels et financlers suffisants pour atteindre ses objectifs. 

2 - Moyens mat^riels et financiers 

Le regroupement des principales bibliotheques actuelles sous une adminis-
tration unique ne doit pas 6tre synonjpe d'appauvrissement. Cette nouvelle 
situation doit plutot se traduire par une heureuse evolution, un d^veloppe-
ment oontinue, methodique et riche de la documentation a l'UUB. 

Les autoritis universtaires, les autorites publiques doivent faire un 
effort decisif en accordant un equipement et un budget adequats a la BU. 
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a) Equipement 

II faut un progranme de construction de batiments pour mieux loger les 
sections de 1'IUE h Cotonou, de l'ENS a Porto-Novo, les locaux qui les 
abritent en ce moment etant exigus et non fonctionnels. 

Nous souhaitons que les bibliothecaires soient consultes, associes au 
programme de construction futures de maniere a faire respecter les normes 
en construction de bibliotheque. 

b) le budget 

Prepare par le Directeur de la BU, le budget qui presentera aussi bien les 
besoins de la bibliothdque centrale que ceux de ses sections, sera discute 
en conseil de bibliotheque qui en proposera 1'adoption au Comite de,direction 
de 1'Universite. Le serynaire de 1'AUPELF tenu a Dakar en 1981 recommande 
que le budget soit au moins igal k 5 * du budget de 1'Universitd. le budget 
comprend : 

- la subvention de l'Etat, partie integrante de la dotation globale annuelle 
accordde a 1'Universitd j 

- des ressources propres de la billiothequs provenant de ressouroes diverses ; 

- Versements en echange des livres perdus ; 

- amendes entrainees par des retards dans la restitution des livres prStes 

- produits de photocopies 

En dehors de ce budget, il s'agira de prevoir un fonds d'acquisition, indi-
pendant du budget de fonctionnement. 

La bibliotheque ne peut etre en mesure de renouveller ses collections' ou 
mgme d'acquerir des ouvrages tenant grand compte des besoins de l'ensei-
gnement et de la recherche sans ce fonds documentaire. 
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CONCLUSIOI GENERALE 

Le seminaire organise h Dakar en 1981 par 1'AUPELF et auquel a participe 
le Benin recommande : 

"que les biblioth&ques universitaires adoptent des mesures ad^quates 
d'organisation centralisee afin d'eviter les doubles emplois et le gas-
pillage des ressources, tout en respectant le besoin parfois necessaire 
de bibliotheques de facult^ ou d'Institut dont les activites seraient 
coordonndes (Rapport final p. 7, 8, 17) par la bibliotheque centrale". 

Examinant les rapports existants entre les utilisateurs et les bibliothe-
caires, le seminaire recommande : 

/ 

que la bibliotheque renouvelle ses relations avec les usagers ; elle 
aidera les professeurs a etre a la fine pointe de leur discipline en les 
familarisant avec les outils de repdrage et de reference, elle cr^era un 
climat de cooperation entre les professeurs et le personnel de la biblio-
thfeque". 

Nous pensons que pourVaboutir ces recommandations, les bibliothdcaires 
doivent reflechir sur la situation concrfete qui prevaut dans chaque gtat 
et faire des propositions pour 1'ameliorer. C'est le souci qui nous a 
guide tout au long de ce travail. 

Le role de la BU est de procurer par tous les moyens en son pouvoir, les 
documents reclames par les etudiants, enseignants et chercheurs. Elle res-
te 1'equipement collectif doctimentaire essentiel et permanent de 1'Universi-

La masse documentaire s'accroit, les exigeances de la recherche sont 
de plus en plus grandes. La bibliotheque doit h. ce titre recevoir des moyens 
specifiques en locaux, crddits et en personnel lui permettant d'assurer 
ses missionsr ies missions seront ddsormais assurees dans un climat de dia-
logue entre professeurs et bibliothecaires, dialogue engage dans un esprit 
constructif et cooperatif et sans perdre de vue qu'il appartient aux <$gsu; v 

da Uitiliser -laf.documentation et aux autres de la gerer * 
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1 
ROGRAMM&TIOF DE FORMATION BT DB PERFEC-
TIOMBMENT DES BIBLIOTHBCAIRES A IA 
BIBLIOTHEQUB UNIVERSITAIRE 

1 9 8 1 - 1 9 9 0 

EBRSONMELS 

La Biblioth&que de l'Universit£ Hationale du Benin utiliae 
actuellement : 

- Deux (2) Bibliothecaires ayant regu une formation de 

Bibliothecaire. 

- De nombreux agents de differents niveaux sont sans qualifi-
cation professionnelle. 

- JUSTIFICATION 

- La Bibliotheque Universitaire a pour fonction essentielle 
de mettre h la disposition de la Communaute Universitaire toute la documen-
tation indispensable pour 11aboutissement des programme d1enseignement et 
de recherche. Pour remplir cette fonction, elle a besoin d'etre quoti-
diennement ger4e par un personnel qualifi^ et en nombre suffisant. C'est 
pour cette raison que nous proposons la programmation suivante pour la for-
mation et le perfectionnement des professionnels de 1'information documen-
taire sur dix ans. 

FINANCEMENT 

. A C D I (CANADA) 

. F A C (FRANCE) 

. AGECOOP 

. U S - A I D (USA) 

.  U N B S C O  
Cooperation belge 

. A U P E L F 

.  B E H I I  

1 
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ERFECTIONNEMENT 

A partir de 1982, envoi de 2 Stagiaires ayant le B E P C et 

travaillant deja a la Bibliotheque Universitaire a 1'Ecole Internationale de 

Bordeaux pour suivre le Stage de trois mois en documentation organise par 

1» A G E C 0 0 P. 

Financement : A G E C O  0  P  
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^ "* ®SF — 2162 Execution des depenses publiques . . . . . . . . . . . .  f f o  j j  

5 - GSF - 2222 Gestion financiere des collectivites locales 
et des etablissements publics 20 H 

6 - GSF - 2142 Fiscalite 40 H 

7 - GSF — 2153 Recouvrement des impots ..................... 50 H 

280 H 

4 - Effectif des Stagiaires 

C'est pour la premiere fois gue ce Programme est mis en oeuvre au 
CE.F.A.P. 

Sa premiere Promotion comprend 3 Stagiaires b&ninois, tous inscrits 
dans la specialite : Finances et Tresor ; il s'agit plus particuli&rement 
d'Inspecteurs du Tresor. 

- Specialit6 : Finance et Tresor 

1 AZONDEKON Vihounon Randolph 
2 HOUESSOV Desire Paul 
3 ZOHOU Rene 

c r. Programme de Formation des Specialistes en Sciences 
-et Tecbnigues de-1'Information 

1.r.Condition.diacces 

Pour acceder a ce Programme, il faut : 

- itre titulaire du baccalaurdat 

~ r&ussir au concours academique d'entree au CE.F.A.P.f H 

s'agit d'un- concours d'accks aux Instituts universitaires 
professionnalises dont les candidats regus' sont formds dans 
les professions relevant des Sciences et Techniques de 
1 'Information. 
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La fozmation dans ce Programme dure trois annees universitaires 
et se dSroule dans les specialit6s suivantes : 

- Archivistique 
- Bibliotheconomie 
•» Documentation 

2 ~ Dgroulement du Prograime 

- Dans 1'espace d'une ann4e universitaire Cours et contr8les 
continus des connaissances sont Stalee selon la duree des enseignements sur 
chacun des trois trimestres de 1'axmee universitaire. 

- La troisieme annee de la formation comporte non seulement les 
cours et contr6les continus des connaissances mais 4galement un stage 
pratigue gui doit donner lieu a un rapport de stage qui sera presente devan\ 
un jury. 

3 - Matiere enseignees 

Premiere annee 

STI V 21 - Information et comimmication 40 E 
STI V 22 - Introduction a 1'information documentaire . 30 H 
STI V 23 - Typologie des documenta 30 H 
STI V 24 - Developpement des collections 30 H 
STI V 25 - Elements de classification 40 H 
STI V 26 - Diffusion : Systemes et materiels de stockage 

et de diffusion de 1'information 30 H 
STI V 27 - Principes d'administration et de gestion ........ 40 H 
STI V 28 - Practical English Phonetics Cours I ............. 60 H 
STI V 29 - Fundamentals of English Grammar I ............... 60 H 
STI V 210 Technique of Essay Writing I .................... 60 H 
STI V 211 The langage of Information Science throngh 

Texts I 60 H 



- 19- -

STI V 31 - Comiminication documentaire 50 H 
STI V 32 - Analyse-Indexation - Langage d'lndexation J.... 50 H 
STI V 33 - Bliments de catalogage 60 B 
STI V- 34 — Gestion des Documents : Archives vivantes 
° - efc pre-archivage 40 H 
STI V 11 - Notions fondamentales de Droit 30 H 
STI V 12 - Notions fondamentales d'Economie 30 H 
STI V 13 - Notions Generales sur 1'histoire des 

Clvilisations .........". 30 H 
STI V 14 - Introduction a 1'informatique 30 H 
STI V 15 - Technique of translation I 30 H 

Deuxj&me Annde 830 H 
a.) Cours coimuns 

STI V 215 - Dactylographie I ............................... 60 H 
STI V 216 - Practical entflish phonetics course II 60 H 
STI V 217 - Fundamentals of english grammar II 60 H 
STI V 218 - Technigue of essay writing II 60 H 
STI V 232 - Animation socior-culturelle 30 h 
STI V 35 - Informatique documentaire 60 H 
STI V 17 - Technique of translation 30 H 
STI V 16 - Langage of information science through texts II. 30 H 

... 390 H 
to) - Cours au choix 

STI V 230 — Traitement des documents audio visuels ......... 30 H 
STI V 229 - Traitement des publications gouvernementales, des 

;".0?, ' >: .* 
documents administratifs et d'organismes 

i ; "i ;: • '' \ 
internationaux 30 H 

STI V 231 - Reprographie 30 jj 

STI V 235 — Bibliographie specialise : sciences sociales 
et humaines 30 H 

STI V 236 — Bibliographie sp&cialis&e : technologie, 
sciences exactes et naturelles 30 H 

STI V 18 - Mathematiques et statistiques appliquees 30 H 
STI V 19 - Linguistique et documentation 30 H 
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STI V 110 - Litterature africaine 30 H 
STI V 111 - Univers des sciences sociales et humaines .. 30 H 
STI V 112 - Univers des sciences biologigues et midicales.. 20 H 
STI V 113- Univers des sciences de la terre .............. 20 H 
STI V 114 - Univers des sciences et techniques agricoles .. 20 H 

330 H 

c )- Cours de la sp£cialit£ ; Archivistique 

STI V 219 - Conservation et protection des documents 30 H 
STI V 220 - Histoire des archives et doctrines archivistique 30 H 
STI V 221 - Les documents d'archive et leur traitement.... 40 H 
STI V 222 - Organisation et gestiondes dSpots d'archives.. 30 H 
STI V 36 - Histoire des institutions africaines 60 H 

•STI•V 41 - Histoire nationale : des origines k nos jours 60 H 

250 H 

d - Cours de la specialite .• Bibliotheconomie 

STI V 212 - Cooperation et reseaux 30 H 
STI V 214 - Science et methodologie : univers des 

connaissances 30 H 
STI V 223 - Catalogage 30 H 
STI V 224 - Classification 30 H 
STI V 225 - Bibliologie 30 H 
STI V 226 - Traitement des periodiques 30 H 
STI V 233 - Organisation et gestion des bibliothbques 

nationale et des bibliotheques de lecture 
publique 30 H 

STI V 234 - Organisation et gestion des bibliotheques 
scolaires et universitaires 30 H 

240 H 
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Cours de la specialite : Documentation 

STI V 212 - Cooperation et rSseaux 30 H 
STI V 214 - Science et methodologie : Univers des 

connaissances 30 H 
STI V 213 - Normalisation 30 H 
STI V 228 - Recherche documentaire 30 H 
STI V 37 - Analyse, indexation et langage d'indexatiOn II.... 50 H 
STI V 227 - Organisation et gestion des Centres de 

documentation 30 H 

200 H 

4  -  E f f e c t i f  d e s  S t a g i a i r e s  

Dans ce Programme, 1'effectif des inscrits pour 1 'annee universitaire 
1982 - 1983 est de 40 : 20 inscrits en Premiere Annee et 20 inscrits en 
Deuxieme Ann4e. Le Programme ne dispose pas encore de Troisi&me Annee. 

Les Stagiaires de Premiere Annee sont : 

1 - ACAKPO Jean Gabriel 
2 - ADJINDA D. Julien 
3 - AHANZO G. Desire 
4 - AMOUSSOU Cocou Albert 
5 - AYENAN Sotondji 
6 - BOTOR Yaovi 
7 - DEME Honnledji 
8 - DEHOUMON Segbegnon 
9 - DOSSOUMOU Eugene 

10 - EGBETOWOKPO A. K. Augustin 
11 - GANKPE Amoussou Theophile 
12 - HOUNKONNOU Jacques Felix 
13 - HONNOUGAN Constant 
14 - KIKI Lucile Videhoun 
15 - LABITAN Alphonse 
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